
 

«C'est un grand jour pour l'amitié franco-américaine. » Le président, Alan Hoffman, et 

les trente et un autres représentants de l'association The American Friends of 

Lafayette, présents lundi au château de Chavaniac-Lafayette ont savouré chaque 

minute de leur visite. Pour beaucoup de ces Américains (l'association compte 

également quelques Français), il s'agissait là d'une première dans la demeure qui a vu 

naître le célèbre marquis. Venus principalement de la côte est des États-Unis, ils 

participent à un circuit de leur cru s'arrêtant autour des lieux emblématiques de la vie 

de Lafayette. 

En cette année phare, marquée par le voyage de la nouvelle Hermione (*), la venue 

des représentants de cette association entièrement dédiée à la mémoire du major 

général Gilbert Motier avait tout du symbole. En plus des espaces d'exposition 

consacrés à la vie du marquis, ces visiteurs très spéciaux ont ainsi pu découvrir les 

parties non encore ouvertes au public et qui sont le témoin de l'amitié franco-

américaine établie au début du XX e siècle par la fondation French Heritage Lafayette 

Memorial Fund et son président, John Moffat. Un lien qui avait présidé à la 



renaissance du château. Le département, propriétaire de l'édifice et représenté lundi 

par son président, Jean-Pierre Marcon, souhaite raviver ce lien d'amitié.  

Le circuit des Américains devait s'achever, ensuite, par une visite du bourg et des 

alentours, notamment le Préventorium Lafayette, en charge, dès 1918, de l'accueil 

d'enfants affaiblis et malades. 

Dix jours dans les pas  

de Lafayette  

Considéré comme l'un des héros de la Guerre d'indépendance des États-Unis, le 

marquis de Lafayette est un personnage très important pour beaucoup d'Américains. 

D'où l'émotion ressentie, jeudi, par Alan Hoffman lors de sa visite du château. « Je 

n'étais jamais venu à Chavaniac-Lafayette. C'est ma première visite. J'ai ressenti un 

vrai frisson en voyant la pièce où est né le marquis de Lafayette. C'est très important 

pour moi. Je dirais même que c'est très important pour nous. Nous serons à jamais 

reconnaissant de cette visite. » 

Il ne s'agissait là que d'une journée au fil d'un périple de dix jours, passant également 

par le cimetière de Picpus, à Paris, où est enterré Lafayette, ou encore le château de 

Vollore. Un voyage en grande partie organisé par Myriam Wazé, membre française de 

l'association, et hautement symbolique puisque les visiteurs passeront le 4 juillet, date 

de la fête nationale américaine, marquant l'indépendance du pays, en France. 

Après cela, certains, comme Alan Hoffman, retrouveront les cérémonies liées aux 

déplacements de la nouvelle Hermione. « Nous étions à Yorktown, les 4, 5 et 6 juin, 

pour les cérémonies accompagnant l'arrivée du navire, explique-t-il. Il y avait des 

milliers de personnes. Et beaucoup seront également présents à son arrivée à Boston, 

le 11 juillet. Boston est la ville où Lafayette a débarqué avant de rejoindre le général 

Washington et lui annoncer l'arrivée des troupes françaises. »  



(*) C'est dans l'originale que le marquis de Lafayette avait gagné les États-Unis en 

1780 pour annoncer au général George Washington le futur soutien des troupes 

françaises dans la guerre d'Indépendance.  

« J'ai ressenti un vrai frisson en découvrant la chambre où Lafayette est né. » 

Pierre Hébrard 
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